


Une jeune femme est guérie grâce à 
des médicaments venant du Canada   
« Un récit des temps modernes évoque la parabole du Bon Samaritain. ». Connie 

Smith, une représentante de PCSI à Goma, une ville de la République démocratique 

du Congo, rapporte l•histoire que Folade lui a racontée.

   « Un jour, alors que je me rends au marché de Masisi avec mon bébé sur mon 

dos, une automobile qui semble venir de nulle part me frappe et me blesse. Je 

vois des gardiens de la paix qui passent en jeep, je me mets à crier à l•aide mais,  

à ma grande surprise, le véhicule continue sa route.

   « Peu après, un taxi-moto s•amène avec deux passagers. J•ai espoir que le 

chauffeur puisse trouver quelqu•un pour nous aider. Il s•arrête et constate nos 

blessures. Je n•en crois pas mes yeux. Il s•excuse auprès de ses clients en leur 

disant qu•ils doivent attendre le prochain taxi-moto et leur remet leur argent. »         

« Je regrette, dit-il, mais je dois amener ces gens chez le médecin.»

   Il a fallu plus d•une heure pour que le chauffeur avec la mère et l•enfant se 

rendent à l•hôpital HEAL Africa. Folade et son bébé ont reçu des soins grâce aux médicaments et fournitures médicales 

fournis par PCSI. Les pansements de Folade ont été changés régulièrement. On a aussi dû lui poser une sonde vésicale.

   Plusieurs milliers de kilomètres séparent le Canada de la République démocratique du Congo. Plusieurs années ont passé 

aussi depuis le moment où Jésus a posé la question: « Qui est mon prochain? » Folade tout comme d•autres Congolais 

abandonnés sur le bord des routes attendent toujours une main compatissante.

   « Si je pouvais me rendre au Canada, je dirais merci à tous ceux et celles qui ont fourni ces médicaments à notre hôpital 

afin que nous puissions recevoir des soins. Que Dieu les bénisse! »

   PCSI expédie régulièrement des chargements de médicaments et de fournitures médicales à l•hôpital HEAL Africa dans la 

région instable du Nord-Kivu en République démocratique du Congo. Ce partenariat appuie l•hôpital HEAL Africa qui offre 

une formation, des programmes de sensibilisation et des services aux victimes de violence basée sur le sexe.

Des miracles en Haïti 
La révérende Tina Simpson-Leslie passe beaucoup de temps au soleil. Elle 

se rend à Haïti environ quatre fois par année pour t ravailler avec le person-

nel et les patients de la clinique de la mission chrétienne du nord-ouest, la 

région la plus démunie d•un pays si désespérément pauvre. La révérende, 

pasteur de l•église chrétienne de Mississauga, est en charge de la Northwest 

Haiti Christian Mission Canada là-bas, un organisme qui fournit les médica-

ments et fournitures médicales à la clinique de la mission. Il suffit de l•écouter 

parler des répercussions qu•ont les médicaments qui viennent principalement 

de dons de Partenaires Canadiens pour la Santé Internationale, pour réaliser 

que les souffrances terribles des patients sont inimaginables pour nous les 

Canadiens. Grâce à l•aide de la révérende Tina, de PCSI et d•un réseau de 

partenaires, les patients retrouvent miraculeusement soulagement et réconfort.

On aurait dit que c•était la fête de Noël   

« Lorsqu•arrive un chargement de produits médicaux, on croirait que c•est le jour 

de Noël. Ça se sait en un rien de temps et les malades viennent à nous. Le 

lendemain, nous avons quelque 700 personnes qui attendent. » 

   La révérende Tina évoque particulièrement deux incidents qui restent gravés 

dans sa mémoire et dans son cœur. 

   « Un jeune homme âgé de 13 ans s•est présenté à la clinique. Le haut de sa jambe 

et sa hanche étaient sérieusement infectées », raconte-t-elle. 

   « La première réaction du patient fut de refuser l•opération. Ses proches étant 

décédés, il jugeait que s•il acceptait, il ne serait plus capable de grimper dans 

l•avocatier et de voler de la nourriture pour sa famille. Finalement, Sonson a subi la 

chirurgie et sa mère l•a ramené à la maison. Ils portaient tous les deux de nouvelles 

chaussures. ».

Des jours d•attente pour recevoir des traitements
Au mois d•avril 2009, Oreo est tombé d•un tap tap (camion-taxi). « Il s•est tordu une 

jambe sur une roche lui causant une mauvaise fracture ouverte. On l•a transporté à un 

centre de santé publique. Il a attendu quatre  jours avant de recevoir ses traitements.   

À ce moment, sa blessure était infestée d•asticots. On l•a installé sur une table et on a 

étiré sa jambe. Pas d•agent nettoyant, ni d•anesthésique. L•homme criait! » 

   Il a été transféré à la clinique de la Northwest Haiti Christian Mission. Son état était 

sérieux. « Durant la chirurgie, nous sommes restés près de son chevet. Nous lui avons 

donné de la nourriture et les soins nécessaires incluant l•administration de solutions 

électrolytes, d•antibiotiques et d•analgésiques, tous des produits fournis par PCSI.            

Il s•est rétabli et a reçu son congé de l•hôpital. Lorsqu•il est revenu au mois de            

septembre, il brandissait ses béquilles dans les airs en guise de remerciement. Oui, 

Oreo s•en est bien sorti! »

   En 2009, PCSI a envoyé plusieurs conteneurs de médicaments et de fournitures 

médicales à la clinique de la Northwest Haiti Christian Mission que le personnel a 

utilisés pour soigner des milliers de patients.
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« J•aimerais avoir un bébé »   
Peu de temps après son arrivée dans une région éloignée du nord du Ghana, le 

docteur Jennifer Wilson, alors en mission, a recueilli de nombreux témoignages 

déchirants. 

   « Je ne peux pas avoir d•enfant, » lui dit une patiente par la voie d•un traducteur. 

Pourriez-vous m•aider? » 

   La femme désespérée s•était laissé dire par un devin que c•était de sa faute si 

elle ne pouvait pas enfanter. Dans son milieu, c•est un motif de divorce qui a pour 

conséquence d•être banni de son village. Le docteur Wilson n•a pas pu faire 

grand-chose. Elle l•a écoutée et lui a donné des traitements contre une levurose en 

se servant des produits contenus dans la Trousse médicale de voyage. Elle a aussi 

présenté la patiente au docteur David Mensah, le directeur de l•agence Northern 

Empowerment, l•hôte de l•équipe canadienne. La NEA appuie les gens dans le 

cadre d•une approche globale de développement de la personne tout en tenant 

compte des facteurs de la région en matière d•alimentation en eau, de perspectives  

économiques et d•éducation. Dr Mensah s•est assuré que 

la jeune femme trouve de l•emploi dans une ferme de 

culture d•arachides.

   Un an plus tard, de retour dans le village le docteur 

Jennifer Wilson voit s•approcher une femme au visage 

familier. Elle est accompagnée de sa mère et elle porte   

un bébé dans ses bras. 

   La maman était guérie et transformée. Elle avait enfanté 

tout en ayant les moyens pour assurer l•avenir de son 

bébé. Elle est revenue pour dire merci aux docteurs  

Wilson et Mensah et pour leur offrir un sac d•arachides.
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Les soins de base fournis par le docteur Jennifer Wilson (à gauche) au 
Ghana et la trousse médicale de voyage ont changé la vie de la jeune femme 
���Ì���C�Ù�T�Ï���D�U���D�O�C�T�E�U�R���7�I�L�S�O�N�	��

PSCI : la vie d•un bébé est épargnée  
« Notre équipe a trouvé un bébé abandonné dans le batey d•Antoncie près de Yamasa en République dominicaine, » rapporte 

l•enseignante canadienne Peggy Dunne.

   Elle poursuit : « On nous a dit que la mère l•a laissé là car elle ne pouvait pas supporter la vue de son bébé mourant. » Des 

histoires comme celles-ci sont courantes dans les plantations de canne à sucre où des conditions insalubres, une pauvreté 

extrême et le manque de services essentiels ravagent la vie des centaines de familles. 

   Dunne faisait partie d•un programme qui s•adresse à des étudiants canadiens et à 

des bénévoles qui se rendent en République dominicaine deux fois par an pour offrir 

leur collaboration à un programme de développement dans la région pauvre de 

Yamasa. Présentement, les équipes qui y vont emportent avec elles plusieurs 

Trousses médicales de voyage pour les cliniques et les jeunes médecins. Les produits 

contenus dans les trousses répondent à leurs besoins. 

   Le personnel de la clinique principale du village de Yamasa, pédiatres, gynécologues, 

omnipraticiens et chirurgiens se remplacent à tour de rôle. Carmen, une infirmière à 

plein temps offre des soins de base tandis que Mercedes est une professi-

onnelle à temps partiel. 

   Un médecin parrainé, Dr Leonardo de Jesus Acosta surnommé 

« docteur Leo », fait le service dans les cliniques satellites des 

quartiers pauvres situés en périphérie. Les médicaments sont 

transportés dans de grands coffres d•outils à l•arrière de camions. 

C•est lors d•une visite à une de ces cliniques que les membres du 

groupe ont aperçu le bébé mourant. « Le docteur Leo s•est servi 

des médicaments que nous avions emportés avec nous pour 

sauver la vie de l•enfant, raconte Dunne. Nous avons deux photos 

dont l•une lorsque nous avons trouvé le  bambin et Riley un an plus 

tard, heureux et bien vivant. »
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Le bambin a survécu et est en santé grâce aux soins obtenus 
avec les médicaments de la Trousse médicale de voyage.

« On nous a dit que la 
mère l•a laissé là car elle 

ne pouvait supporter
la vue de son bébé

mourant. »
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(à droite), se rétablit après la chirurgie


